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reils de répression. Elle s'est 'ive" 
a une guerre,qu'elle aurait voulue 
génocide, au Sahara Occider:tal e- tz) 	• 	- 	

9 	• 

sr, * flairer le prix au 7e; le maner 

VIVE LA SOLIDARI1E  DES  PEUPLES  CONTRE. 

L'IMPER IA L ISWIE LE SIONISME ET LA +4.,tAi..,110N 

1 ER MAI 1971 nous signifie con 
tous les ans depuis 1886, le jour 
o 1'e-se-Able des peuples du monde, 

leur tête la classe ouvrii;re, 
et•nr5sen 4  leur combat 'Istnrinue 
or , 4 r 	1 	eorces impériolistes 

	+ 

✓éa-tiornaires qui maintiennent 
le joug de l'exploitation e+ de la 
r'pressior contre l'émancipotion 
des travailleurs. 

Les masses laborieuses commémornn t 
ce+te a--ée le ler Mai dans une 
situation caran“risée par le 
fnss4 qui se creuse de plus en plus 
entre d'une part, l'errichissement 
de la 'ourgeoisie détenant politi 
iLzement le système économiNue 
capitaliste et d'autre part, les 
masses prolétaires qui vcient de 
jour en jour leurs conditions 
d'existence se détériorer, leurs 
libertés menacéepet leur dignité 
bafouée. 

L'ennemi principal des peuples de 
n otre épo(!ue, le capitalisme- 
impérialiste ayant essuyé sa déf,cite 
décisive dans son intervention 
directe - Indochine, Afrique, 
Améri - ue Latine -, contre les pays 
du Tiers Monde nu'il a ruinés, 
mintient actuellement sa mêle 
stratégie de pillage et de doni na- 
tion par une nouvelle tactique, 
plus scurncise, rigoureusement 
appliquée par ses agents locaux 
formés à ce triste dessein par 
ses soins. Ainsi dans le monde 
arabe, la nature sanguinaire des 
états bnurgeois s'est vue du jour 
au lendemain, miraculeusement 
investis par une terrifiante 
dimensetion démagogique exécutée 
con 	l'accoutumé par la réaction 
arabeau Moyen-Orient et illustrée 
par la trahison de Sadate qui a 
encouragé l''ntervention dP l'ennemi 
sioniste au :ad-Liban et sa tentative 
de liquider 	résistance du 
peuple pales nien. Ainsi aussi, 

C'eet danse 	même plan que s'inscrit 
le complot exécuté par la minorité dé- 
tenat le pouvoir au Maroc. Par le même 
stratagème ,elle a réussitprit,unanimit 
nationale",tout en renforçant ,ses appa 

La 	cnséquence la plus i'm.4di-te 
que fait peser la désastreuse 
politinue du régime tortiol.naire 
e st la menace de la guerre entre 
les peuples frères de la région 
et l'injustifiable 	inter- 
✓ention directe de l'armée 
frnrinpise au Sahara. te pe e 
marocain, non concerné pa 
la guerre fratricide et abusé - - 	44 

par le merle po7voir qui a 
marchandé la paeudo-indépendance 
n 'aura pas signé le pacte de 

"paix-sociale" présenté par la 
classe •u pouvoir sous la béné- 
diction de la sacr es-sainte alliance 
fectioneaP:. Au contraire ! les 
lut tes populaires E*1!ralisées 
clarifient la scène de combat. 
Combat qu'au sein de la classe 
o uvrière en France, les travail- 
leurs immigrés marocains 
continuent aven leur .organisation 
l'Association des marocains en 
F rance jouant un r8le de plus en 
plus'important dans la remise en 
cause du système d'immigration 
menef 	travers toutes les luttes 
qu'ils mèBent, soit pour amélicrer 
leurs conditions de vie 'et de tra- 

• 
✓ail et contre les mesures répres- 
sives et d'expulsion, soit pour se 
libérer de l'appareil policier 
marocain qui les poursuit lusqlu'en 
Europe par le truchement desnaricalt 
fabriquées par le Patronat et par 
le régime réactionnaire du Maroc. à 

D a ns la crise profonde nue tra- 
✓erse le capitalisme en France, 
la bourgeoisie tente actuellement 
la liquidation collective et 
o rganisede l'inmigr-astion par les 
mesures Stoléru sous 1F répression 
implacable du Ministère de l'Inté- 
rieur menaçant gravement les 
organisations et les militants 
immigrés. 

• 

	-t 
C'est - - -en ce sens 	ue l'Association 

• des Marocains en France, appelle 
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l'ersenble des forces progressistes 
et l'o inior d::4ocreti'ue pour : 

Exigeons la dissolution des 
organisations policières mareceines: 
"les Amicales" 

- dénoncer les mesures Stolrlru et 
e xiger leur abrogetion, ET Q1UE VIVE LA SOLIDARITE DES 1 UPLZ3 

- l'erret immédiat de le r'rress on t CONTRE L IMPERIALIS 
e t les expulsions dont sont 
✓ictimes ouotidiennemPnt les 
tr v illPurs i - mi(rés, 

- 'Deir 1 ' égelité des droits entre 
trevrilleurs freneais et immi/rés 

LA REAOT ON 

" eeliikteeemei.ieee 

PAR NOTRE LUTTE NOUS ARRETEROKIS LES VAGUES D'EXPULSIONS 

ET LA REPRESSIOhl 

',xpmlsei le 29 Octobre, Satd SMIHI 
militnt de l'Association des Maro- 
cains en France et de l'Union Netio- 
nale des Etudiants du Maroc, est de 
retour en France. 

L'Association des Marocains en France 
l'Union Nationale des Etudiants du 
Maroc, et l'ensemble des forces dAmo- 
cratiques ne polvaient etres dupes 
des motifs invoqués par le Ministre 
de l'Intérieur, les véritables motifs 
s'inscrivaient dans le cadre des 
mesures répressives e l'égard de 
l'immigration en France, des ten- 
tatives de dissolution de leurs 
associrltions dt-ocratiques et de la 
collaboretion franco-earo'caine, nous 
ne pe•lvions donc accerter le fait 
accoepli. A travers le cas de Saîd 
SMIHI et des sept autres expulsés 
,2u 29 oct 	1977, la car.pegne 
de mobilisation et de protestrtion 
avait noir but de dénoncer les 
mesures scélérates contre l'immi- 
gretion, les atteintes au libertés 
démocrctieues et aux droits de l'hom:-  
de lutte pour la défense des droits 
des étrangers en France. 

Anrès •ix mois de mobilisation, de 
protestation, uLe large campagne 
✓éunissant les forces démocrati- 
ques, des échos dans la presse, le 
✓ecours juridique devant le conseil 
d'Etat et aucune suite n'a été 
donnée à cette affaire.  

POLICIERE 

GREVE DE LA FAIX 

Pour rompre le mur de silence sur 
lequel comptaient les autorités 
françaises, Latifa SMIHI, militante 
de l'association des merocains en 
France et de l'union nrtionale des 
F4tudients di, Maroc, a décidé le 
4 AVRIL 1978 d'entamer une grève de 
le faim illimitée pour le retour de 
son mari San SMIHI, mais rIgalement 
pour Trnirester en tant que femme 
marocaine et immigrée sen refus 
et sa révolte ccn +rc 1 ' injustice 

L'association des Marocains en F r ance 
l'U.N.E.M. et le Comité de Lutte ccntr 
la répression au Maroc ont aussitôt 
apporté leur .soutien trtal à cette 
grève, ils ont été à l'initiative 
de la création du Comité pour le 
Retour de Said SMIHI, le soutien 
et la mobilisation n'ont pas tardé 
à s'organiser. 

Les organisations démocrati ues 
politiques et syndicales de 
gennevilliers,asnières, villeneuve 
la garenne, ont auss'tôt rejoint 
l'action. Des interventions de dénuté 
de délégation ont 4teç frites à tous 
les niveaux : ministère, préfecture 
assemblée Nationale); dans les 
usines à CHArSSON, RENAULT, 
THOMSON, KLEBER, sur les marchés, 
les travailleurs français et 
immigrés étaient là pour renforcer, 
mobiliser, 	participerà la 



Ils ont 
fective 

PSenrr - 	l'anrlitation ef- 
e cet arret4 et le réta- 

blissement de SaTd SMIHI dans 
tous ses Crnits. 

9oUrse de travail, tous se retrou- 
vaient rour préparer les actions, 
dise :ter, et soutenir. 

A Paris corme dans d'autres villes 

er errance, les sections de l'UMM, 
l'A.M.F. , et des Comité de Lutte 
contre la répression ont entrepris 
les mgmes démarches : rPssembler 
les forces démocratiques, oeuvrer 
pour l'annulation de cette mesure 
arbitraire. 

Des organisations d'étudiants, de 
travailleurs marocains en Belgique 
Hollande, Suède et en Allemagne 

ont tenu également à soutenir 
cette action et 	mobiliser l'opi- 

n ion - 1t4mocratilue de ces te drtirs 
auto - 1r des problèmes de l'im-igra- 
tion. Les autorités concernés ont 
du recevoir des centaines de télé- 
grammes, de motion .  de protestation. 
la presse a suivi et a fait écho 
de cette campagne . 
Cette pression constante, cette 
large mobilisation, l'unité de 
l'ensemble des forces démocra- 
tiques, la détermination des mili- 
tants de l'A.M.P. de l'U.N.E.M., de 
tous, è faire aboutir cette action, 
l'impossibilité pour les autorités 
de 2 ,stifier les -Iotifs de cette 

e xrulsi-n, ont arraché le . 13 AVRIL' 
l'abrogation de l'arrêté d'expulsion 
e t nar leur mobilisation, leur 
✓ig'lence, 

TIN SUCCES CERTAIN. MAIS .... 

Co succès contre l'arbitrf-ire a 
é té arraché durement et grâce à 
une 1PrEe mobilisation 	l'union 
le toutes les forces dé' ocrati ues. 
"J'est 'in succès certes, nais il ne 
faut en aucun cas nous éblouir, les 
problèmes des travailleurs immigrés 
sonbt nombreux, ils restent entiè- 
✓ement posés, des expulsions ont 
été annulées, des centaines se 
''écitient tous les 4 flurs. 

Aujourd'hui, du fait de l'aggra- 
vation de la crise du capital, les 
travailleurs immigrés constituent 
la première cible du Patronat. 
Ceux là, même -lui ont fait appel 
à cette "main-d'oeuvre étrangère"  

pour répondre aux besoins écono- 
miques, pour une exploitation encore 
plus féroce de 1P classe ouvrière, 
veulent aujourd'hui lui frire assumer 
la responsabilité et les consé-uences 
de leur politique. Pour celE: tous les 
moyens sont bons : en F r ance, les pa- 
trons, l'administration, les frocese 
l'ordre, les groupes fascistes...même 
les consulats et les 	'torités de cer- 
tains pays d'origine prerrent la relè- 
ve. 
L'escalade contre l'imigration orches- 
trée : Lei aSTOLERU, sous prtexte 
qu'il ya du chemage, on licencie les 
immigrés, on leur "propose une aide 
au retour", on fait miroiter le million 
on trompe, on sème lp division et on 

o rganise les campagnes racistes. 
Aussi les expulsions massives s'or- 
ganisent : les circulaires d'applicati flr 

asstzr4nt le bo, fonctio nement de ce 
	IL 

piège, s'étale:»; sur ln 	bureaux 
service du pert^)nnél da s les entra 
prises, dans le: agence s p2ur l'emtloi 
e t Lgalement dee.is les r IPMtectures. 

Le patron licencie, l'Agence de 1 'emploi 
ne trouve plus d'employeurs, et 1 es 
préfectures exigent des fiches de 
paies, et se contentent de refuser les 
cartes de séjour. 
On se hâte de faciliter et d'assurrir 
la rapidité des expulsions 	les 
procédures d'urgences, les prisons 
clandestines . centre ARErC ; les 
fouilles dans 	métro, les cafés • 
les rrovocatioer devienroft quotidip 
sous nrétexte d- ,  renforcer 1- s4curi 
c'est un climat ce terreur, d'ins c 
rite qu'on sème, les prétextes ont 
4t4 préparés 1 l'Av:dnce, 
carte de sé'o',:rs ,Ae trois mois . 

s 

Tous les prétextes sont 11(: . .9 pc7r le 
"passage '‘ tab", au crrig:sarilt au 
coin,ou OCNC, il n 	a gi 

.Pour parachever ce rlpn sc 1 1 ,1 rat, 
décider les *'éduçtibles, des bandes 
fascistes sont là 	elles s'appellert 
Charles MARTIN.. ALPHA..., c'est les 
coktails molotov contre les foyers 
d'immigrés, les assassinats de BEL AID 
SMAIL et d'autres. 

Rien n'a été oublié, la loi 1901 
autorisant la constitution d'asso- 
ciations de travailleurs im - igr6s 
est opérante, on trouve l'astuce, 
on ressort la loi décret 1939,celle là 
même qui a été promulgtée contre 
l'existence de grcuDes nazis, auiour- 

Y 
	 ••••• 
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d'hui on veut en faire une Prme contre 
lee associations démocrati ues des 
travailleurs immigrés , on exige la 
n e ^tr-.lité politi - ue, on expulse prur 
✓ien, pour un délit d'opinion, on 
interdit le droit d'association, 
DEMAIN peut-être le droit d'être 
syn 4 i "lé. 

Dm les perspectives économie ues de 
demain, on ne peut donc oue s'attendre 
à une aggravation de la situation des 
travailleurs immigrés. C'i,st pour cela 
que si la lutte pour le retour de Said 

est un succès, elle ne revêt 
son importPnce que paroe qu'elle 
s'inscrit dans le cadre des luttes 

bmenées par l'A.M.F. et parce qu'elle 
donne lr preuve éclatante nue la  

victoire e. :t possible, cette victoire 
on ne peut l'obtenir que si en renfor- 
ce nos rangs au sein de notre -Issos 
ciPtion, que si on la consolide et 
qu'on élargisse sa base. L a  Victoire 
ne peut s'obtenir égalerent que par 
une action commune des trPvailleurs 
immirres et travailleurs français 
avec l'ensemble de- forces dirocra- 
tiques politiques et syndic - les. 

C'est les leçons ilze nous avo 	'irénde 
cette campagne, pour nous d' e: 	un 
acquis principal, qu'on se donne pour 
tâche 	d'enrichir en poursuivant no- 
tre action dans le sens de contrecarer 
la politique anti-immigrés, les 
expulsions et d' oeuvrer Pour l'unite 
d' act i on 

MALGRE LA REPRESSION ET LA DEMAGOGIE 
	

LA LUTTE SE POURSUIT AU MAROC 

s 

Notre pays a connu cette année et 
nartie—i1iremert ces derniers mois une 
acflertuation de nus er rlus esrPnde de 
le e.rise que vit le régime, resultPt 
d e  IP d'enendance de celui -ci vis--vis 
,17) capital étranger qui do - ire 1Prge- 
ment notre economim nationPle et se 
livre eu 	 de nos rir,besses et 

l'exploitation des masses 1P.borieuses 
qui supportent tout le poids de la 
crise, 

kinsi, notre peuple vit une situation 
de plus en plus insuportable, du fait 
de la hausse vertigineuse du coût de la 
vie, du manque même de certaines denrée 
alimentaires de base, de l'augmenta- 
tion des impôts, l'accroissement de 
la s‘lection dans l'enseignement 
malgré le fort tauxd'analphabètes, 
l

• 

'accentuation du chômage et l'étouf- 
fement de toutes les libertrls democra- 
tirue- "l!mentaires. 

A titre d'exemple sur la hausse des 
prix : 

- 1 6e kg de tomates 3dh à 3dh50 
(1 dh = 1F10) 

- pommes de t. 1Dh 70 à 2DE 

Dans certaines régions ces 2 légumes 
sont même intr"avables ! le thé 
devient parmi les denrées les plus 
✓ares, comme la farine dont l'achat 
nécessite aujourd'hui de longues 
queuees devant les épiceries.  

Cette siturtion est acco - pagnée per 
l'immobilisation des salaires (peur 
ceux qui ont déjà u. travail fixe) 
et dans certains secteurs les fonc- 
tionnaires n'ort pas reçu leur pa:e 
pendant plus de 3 mois e raison du 
déficit énorme dans 12 balance de 
paiement et de l'a”gmentJtion des 
imp6ts sir les revenus 	truck, 
surtout les petits corerçants, 
Ceso .teles ceuclnes les rlu: d-mincçes 
de notre peuple, - ui en g'n'rl,sup- 
portenele poids de cette crise, ce 
qui accentué le mr<contentement gtneral 
et noussé 	l'elargisse'lent du mou- 
✓ement de lutte qui a touche tous 1Ps 
secteurs. Parmi les luttes les plus 
✓écentes on cite la grève des mine'irs 
de Khouribglea et qui a duré plus de 
2 mois avec des arrêts; les reverdi- 
caflons principales des mineurs 
étaient : - l'augment ,, tion des s - 1 

l'amélior=ation des moyens de 

titans -port et des conditions de trrv:i 
contre les provocations de l'ad- 

ministration et les intervertion9 de 
la nolice, 

pour les droits syndicaux 
l'errêt des expulsions 
la libération des syndicalistes 

arrêtes pendant la grève, arresta- 
tions qui visaient ??. f.ire pression 
sur les travailleur% et endiguer 
leur mouvement ae lutte. 



des enseignants; pour la 
tion des bourses, pour le 
universitaire peur tous, 
tion des reras en restrur 
sit-ires et contre 
pour le droit syndical no 
✓etour è la légalité de 
Nationale des Etnrfl_ants 
la libération de tous 
sables et militants. L 
par ailleurs exrrimié 1 
agisornte des Étudiant 
eltûrus rolitinues, on 

généralisa 
logement 

l'amélior- 
ants Univers 
ression; 
tammen t 

1 1  Union 
d' MFroc 

ses respon- 
es grèves ont 
a solidarité 
s avec leF 
i dm leur 

rne autre grève a été déclenchée 
rar les enseignants aussi bien du 
n rimaire du secondaire que de l'en- 
seignement supérieur dernièrement. 

A Agadir, un large mouvement de ii rève 
est mené depuis 2 mois par les recheurs 
de cette ville et se poursuit actuel- 
lement en s'élnrgissart aussi aux 
pAcl-eurs de Casablanca et d i  El Jadida 

le secteur des transports l aussi 
irbain (autobus, ta>is,) nue 

4 ers (camions)plusieuns grèves 
on+ oLsn-vées pou' protester , 

contre l'augmentation du coût de la 
✓ie ,en face des faibles salaires et 
contre la campagne de gendarmes et 
de la police Is ui retirennee permis 
de conduire aux chauffeurs pour la: 
moindre fnute de route i en plis de 
la corruption constnte. 

Ce lui a entrniné les chauffeurs de 
Tét uar à organiser une manifestation 
q ui a été largement suivie par la 
population de cette ville. Les forces 
de répression n'ont ras hésité i bien 
slr i ?) intervenir rapidement pour 
disperser les manifestants et en 
arrêter quelques uns. 

égale - eut avec férocité que la 

Dans 
bi er 

,4- 

l e  

ceté ont participé 	ces luttes 
populaires par leur grève de le faim 
qui a duré glus  de 40 jours et durant 

laquelle a !Jeté décédée la militante 
carda MNEBHI. 

Dans ce cadre également, et dans 
la poursuite de la lutte pour 
exigee la reconnaissance du statut 
de détenus politilues, les détenus 
de la prison de. Meknès mènent une 
grève de la faim qui dure depuis le 

12/4/78 	,pour protester contre 1-1s 
conditions de détention et exiger la 
tenue l'us procès (puisqu'ils sort 
en détention ea-s jugement dennis 
mai-juin 7? et subissent la torture 
sauvage,. 

policeeeintervenu dans le manifes- 
tation des femmes i orunisée dans la 
région d'Agadir l pour protester contre 
le nrojet de leur transfert du 
village oh elles résident 	une autre 
région; 

Le meilleur exemple nui montre, s'il 
en est besoin, le caractère systé- 
mati‘ue et sauvage de le répression 
ou exerce le pouvoir réactionnaire 
sur les masses populaires, était 
l'interdiction aux habitirnts d'un 
villa bre dars la région de Marrakech 
de se regrouper,comme à l'accoutumé, 
en une manifestation religieuse )  
dans une situat:on de sécheresse iue 
connPit cette région; cette agres- 
sion des forces de répression s'est 
transformée en affrontement avec 
les -lanifestrnts ot a fini par 

• 

plusieurs arrestations et de nom- 
breux blessc's. 

La jeunesse scolaire (étudiants et 
lycéens) affronte la même répression 
mais qui n'a pu arrêter le mouvement 
de lutte et de grève tout au long de 
l'année scolaire en cours, contre la 
politique de ségrgation dans l'en- 
seignement et le manque déplorable  

L'immi:ration marocaine 	l'itranrcr 
e t surtout o r; Europe, cornait -,uFnd 

elle des problèmes srcifirsues 
✓ésultat de l'exploitation et de 
l'oprresiDn capitellistes qu'elle 
subit du patronat et des organisa- 
tions racistes. 

La lutte des travailleurs i mi b ris 
mrrocains s'intégre dans lq lutte 
de l'ensemble des cruc'ies de notre= 
peuple (voir l'article sur l'Yrimis 
ration dans ce , 4 our -- 1 ). 
Tous ces eiemples de lutte montre 
d'uromarrare clair: la nature anti- 
nationale, anti-popu'aire d -  ln cle's 

au r:ouvcir, ?ri -zig- ré la *)topa  on 

mer son ;ère avec laquelle elle essaie 
de 	isnner. 

Dans cette situation, qui nécessite 
pas un nlus long clvelonpe - ent, 
puisnu'elle est vAcue -2uot 4 dien- 
n ement par notre peuple, où sont 
les libertés démocr=iti-ues ? 
Où sont des droits de l'homme ? 4c); 
est la dignité de l'homme ? 

Une seule voie Pour arracher ces 
droits, celle de la lutte, et c'est 
ce qu'exprime les moevemerts de lutte 
des masses populaires deshéritées 
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ou "unanimitrl ngtione:1 	ou 	rra. 
pagarrue et 7'rr)7esse Ters /■• r 	 res 
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.s tstre pays. Cuviers, paysans, 
r • nctiornaires, petits commerçants, 

J udiants, lycéens, femmes et 
prisoniers Politiques, psr leurs 
luttes montrert à tous •usils 
refusent et combattent la classe 
au pouvoir dans notre pays et ses 
-att res impérial is tes. 

.L.:flir combativité, dans ln si tuation 

ACTIVITES DE L'A SECTION 

II Avril  1977  

Film : 	La cit 4  des mrirts. 

Cc film sur la situatior du peuple 
1gyptien dominé par une minorité 

la solde des interêts étrangers 
a été présenté par notre associa 
fion 	la bourse de travail de Gen 
nevilliers et au foyer de SOFACOTRA 

Mars 77  

Commemoration du 23 Mars (c; 

Très nombreux, les travailleurs 
marocains ont commencé l'insuréc- 
tion de Mars (5, insuréction du 
peuple contre ses opprésseurs et 
leur politique anti-nationale. 

avril 77  

Pour le soutien de la grève de la 
faim fe Latifa Smihi, notre nt 
ciation et l'union nationale des 
4 tgidiants du Maroc ont annimé la 
soire du . Avril par des chansons 
les poternes, et du th/atre • • • 

c'OC personnes sort vennues parti- 
cipgir et soutenir notre action. 

1 9  Ave ril  

La conférence sur la situation au 
Sud Liban, et dans les territoires 
occupés , présentée par un militant 
du Front démocratique pour la libé- 
ration de la Palestine , a réuni 200 
personnes. 

15 Avril 77  

• A l'appel du Comité pour le retour 
de Satd SMIHI notre association 
participé à l'organisriti-- d 
colloque sur la situation de 
iligration , et la ngcèssi4f l e  
trecarer les mesure-3 r-'nresE; 
son encontre, 
Les 	orgenisations particirart;i7t 
AMF,CTT,C7DT,AAE,AST:,MT.A.P,M'I, 
CttFi , 	 ant-t.-gxpulsinn.. 
Le débat - fait ressortir la 
sitA de renforcer le travail uni- 
taire pour contrecarer la pcliti. • • 

an+i-immii:rés des autorits frais 
se. 

Te-TO  Avri l  

LE Retour de Satd SMTHI: 

Aprés l'annJlation de l'arrgté d'ex 
pulsion, notre cammarade a été ac- 
ceuillé 

 
; son retour par ?•^tre as- 

sociation, l'MEM,des drclégations 
de la CGT, de la CFDT, d Parti 
communiste franna 4 s, -,11 PST.", d', 

de soutien, du Dér/t4 des 
Hauts de Seine, des représentants 
de la muricipali“ de Gennevillie 
ers. 
Trie conférence de presse s'est 
tenue le lendemain avec la pariti- 
cination des organisations et per 
sonnalités prrIcitées, qui ont f n 

h dénoncer encore ,:are fois 
politique antiimmigrés ri e? PI/t'n... 

■•• 

• e r 



rités françaises et leur détermi- 
nation, h renforcer la lutte dans 
l'unité. 
Elles ont éxigé l'application de 
l'abroi2;ation des arretés d'éxpul- 
sion des autres camrlarades éxpul 

s e 	merle jour. 

22 Avril 77 Meeting: 

A l'appel de toutes les organisa- 
tinrs (voir ci-dessus) qui ont 
sci- - . 1 l'action merise par l'asso 
cia*ion des Marocains en France, 
1"reton rationale des étudialits du 
Maroc, et les Comités de lutte 
conte la répréssion au Maroc, 
500 personnes sont venues fêter le 
Retour et le rétablissement de 
Sa!d 	dans ses droits. 
Les interventions et les messages 
ont souligné le succés de la c-cmp- 
agne et 12 nécéssit4 de continuer 
la lutte dans l'unité pour imposer 
et arracher les droits des travai- 
lleurs immigrés.  

aao rt:  

L'équipe de football de l'associa- 
tion a joué à O r say aveç los étu- 
diants Marocains, à Gennevilliers 
avec la m&me équipe, au Mureaux 
avec l'équipe locale. 

L e s résultats ont été les suivants 
Etudiants M a rocains 2 ILE. 2 
AMF 2 Etudiants Marocains 
tris Mureaux 2 	AMP 	6 
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